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La notion d'allégement dans les armées

C'est encore un lieu commun de dire : la victoire appartient
aux armées manœuvrières, aux chefs imprégnés d'un intelligent

esprit d'initiative, à l'offensive de préférence à la défensive

; bref, à tout ce qui comporte action et mouvement.
Or le mouvement implique vitesse de déplacement et cette

vitesse est fonction du poids à déplacer. Qu'il s'agisse de

l'homme dans les marches ou dans le combat, des voitures,
trains ou convois dans les transports, des divers échelons du
commandement dans la mise en œuvre des unités, il y a intérêt

à les rendre moins lourds, moins chargés. C'est pourquoi la

question de l'allégement dans les armées aux diverses époques
de l'histoire des guerres n'est pas indigne de notre attention.
« Ce qu'on connaît ne sert qu'à désirer de connaître. » On se

propose d'examiner ci-après cette notion d'allégement en se

plaçant aux points de vue successifs du combattant, des

armes, de la logistique et du commandement.

Les Gaulois allaient au combat le torse nu. On a appelé
cette extravagance « la sainte folie de la chair ». Dépouillé de

toute littérature, le fait se réduit sans doute à ceci : il fallait
des bras bien dégagés pour frapper de taille avec la lourde
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